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Hébreux 12:1-3  
 

Alors, puisque nous sommes entourés d’une telle foule de 
témoins de la vie de foi, dépouillons-nous de tout poids qui 
nous ralentit, en particulier du péché qui nous fait si facilement 

trébucher.  
 
Et courons avec endurance la course que Dieu a mise devant nous.  
 
Nous le faisons en gardant les yeux fixés sur Jésus, le champion qui 
initie et perfectionne notre foi. 
 
En raison de la joie qui l’attendait, il a enduré la croix, au mépris de la 
honte.  
 
Il est maintenant assis à la place d’honneur à côté du trône de Dieu.  
 
Pensez à toute l’hostilité qu’il a subie de la part des hommes pécheurs 
; alors vous ne vous lasserez pas et vous n’abandonnerez pas. 

- Texte de l’Écriture de l’Assemblée annuelle de l’Église du MCEC 2023



Une vie transformée 
Rachelle Demosthene

Un parfum de roses, fleurs de 
lys et marguerites remplit 
l’air de ce petit magasin 

montréalais. Vases, rubans et cartes 
sont alignés sur les étagères près 
du comptoir. Un soleil généreux 
se déverse à travers les vitrines et 
l’ambiance est active au Pouvoir des 
Fleurs. Ici, Rachelle Desmosthene 
crée de beaux bouquets et remplit 
des bons de commande pour 
satisfaire sa clientèle. 

Rachelle Desmosthene est l’une 
des nouvelles pasteures de MCEC. 
Elle et son mari, Ronald Au, servent 
ensemble à l’Église de Dieu 
Réparateur de Brèches (RBD) à 
Montréal. Rachelle est épouse, mère 
de trois filles, pasteure et présidente 
propriétaire d’une fleuristerie. 

Rachelle est née et a grandi au 
Québec, mais ses parents sont venus 
d’Haïti. Ils avaient dirigé de petits 

Dieu est plus 
grand et plus 
merveilleux... J’ai 
encore des frissons 
quand je pense à 
cette retraite.
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magasins et travaillé fort en Haïti 
pour subvenir aux besoins de leur 
famille. Son père était pasteur et 
Rachelle a décidé de suivre son père 
et est devenue très active dans son 
église. Elle a dirigé la chorale des 
enfants avec brio, mais son cœur 
n’était pas là. 
 
Ce fut pendant un séjour à Atlanta, 
en Géorgie, lors d’un événement 
multiculturel que Dieu a commencé 
à transformer son cœur. Jusqu’à 
là, Rachelle n’était jamais sortie 
de la communauté haïtienne de 
son église, au Canada. À Atlanta, 
elle a vu des gens de beaucoup 
de pays différents qui adoraient 
Dieu ensemble avec une intensité 
surprenante. « Dieu est plus grand 
et plus merveilleux que je n’avais 
pensé jusqu’à là. J’ai commencé à 
me rendre compte que Dieu dépasse 
largement nos frontières, nos 
cultures et la couleur de notre peau, 
affirme-t-elle. J’ai encore des frissons 
quand je pense à cette retraite. »

Rachelle est retournée continuer 
son ministère dans l’église de son 
père, mais elle cherchait toujours 
et demandait à Dieu d’accroître son 
amour pour son peuple. « J’ai pensé 
au passage des Écritures qui dit que 
le Saint Esprit changera nos cœurs 
» explique-t-elle. Aujourd’hui, quand 
elle y pense elle réalise que Dieu a 
changé son cœur immédiatement. 
Elle dit : « Ce fut la plus grande 
transformation de ma vie. Dieu 

a changé mon cœur et c’est là 
que mon ministère a vraiment 
commencé. » 

Dès lors, les cultes et le ministère 
qu’elle dirigeait ont changé. « 
Je ne faisais plus mon ministère 
comme une tâche que je devais 
accomplir, je le faisais en 
partenariat avec Dieu, et c’est ça 
qui a tout changé. » 

Plus tard, Rachelle a travaillé 
comme conseillère exécutive pour 
une compagnie multinationale 
et ce pendant 19 ans. « C’était un 
bon mode de vie, mais il manquait 
quelque chose. J’avais l’impression 
d’être en train de passer à côté de 
ma mission » affirme-t-elle. Elle 
a continué a chercher un sens à 
sa vie et pendant cette période 
elle a constaté que certains jours 
elle n’avait pas assez d’énergie, ce 
qui l’a amenée à partir en congé 
sabbatique pendant un an et à 
chercher quelque chose de plus 
créatif à faire afin de retourner à 
son poste dans la multinationale 
reposée et remplie d’énergie. 

Cependant, Rachelle a continué 
à lutter, à perdre du poids et sa 
santé se détériorait. Elle a passé 
beaucoup d’examens médicaux 
et a enfin obtenu un diagnostic : 
elle avait un lupus. Il s’agit d’une 
maladie chronique qui provoque 
de l’inflammation et des douleurs 
en différentes parties du corps. 
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Je ne faisais plus mon 
ministère comme une 
tâche que je devais 
accomplir, je le faisais 
en partenariat avec 
Dieu, et c’est ça qui a 
tout changé.

Rachelle Demosthene

C’est une maladie auto-immune, 
ce qui veut dire que le système 
immunitaire, celui qui s’occupe de 
lutter contre les infections, s’attaque 
aux tissus sains à la place, et il n’y a 
pas de cure. 

Rachelle avait très peu d’énergie 
et elle a perdu tous ses cheveux. 
Elle ne pouvait pas manger par 



elle-même ni prendre soin 
d’elle-même, elle a dû être 
hospitalisée. Elle était 
vraiment souffrante. Les gens 
de son église étaient désolés 
de voir leur bien aimée 
pasteure dans un pareil état. 

« Quand on est si près de la 
mort, il arrive un moment où 
on se met à faire une liste 
de toutes les choses qu’on 
voulait faire » raconte-t-elle. 
Elle a pensé à son ministère 
et se rappelant la manière 
dont Dieu avait changé son 
cœur elle s’est sentie envahie 
par la gratitude. Elle a pensé 
à sa famille et a senti qu’elle 
avait fait de son mieux pour 
s’occuper de son mari et de 
leurs trois filles, et elle s’est 
sentie remplie de gratitude. 
Elle a pensé à sa carrière et a 
éprouvé une certaine tristesse, 
elle s’est dit qu’elle aurait pu 
mieux faire, peut-être. Elle 
avait un très bon poste et elle 
était excellente à ce qu’elle 
faisait, mais elle n’avait pas 
encore fait quelque chose qui 
lui donne du vrai plaisir.  

« Je me suis rendu compte 
que je n’avais pas eu le 
courage de vivre mon rêve 
» dit-elle. Dieu a alors 
transformé Rachelle encore 
une fois. « La deuxième 
grande transformation de 

ma vie a été le moment où 
Dieu m’a libérée de la peur. Je 
n’avais pas poursuivi mon rêve 
parce que j’avais peur. Il y a 
beaucoup de choses que nous 
n’osons pas faire parce que 
nous en avons peur, mais très 
souvent, les choses dont nous 
avons peur n’existent même 
pas », explique-t-elle. Elle s’est 
alors aperçue qu’elle avait 
peur parce qu’elle n’avait pas 
confiance dans la providence 
de Dieu. Rachelle a fait la 
promesse de ne plus se laisser 
guider par la peur. 

La santé de Rachelle a 
commencé à s’améliorer. Alors 
que le temps de retourner au 
travail approchait, Rachelle 
était inquiète. Elle avait quitté 
son poste pendant un an et 
elle savait qu’il lui faudrait 
du temps pour reprendre le 
rythme de ce type de travail.  

Elle s’est rappelé qu’elle 
avait toujours aimé faire des 
bouquets de fleurs et elle s’est 
inscrite dans un cours d’art 
floral. « Pendant la première 
semaine de mon cours, j’avais 
l’impression d’avoir passé 
trop longtemps sous l’eau et 
de pouvoir enfin en sortir et 
respirer à nouveau! » raconte-
t-elle. 

Elle a prié pour que Dieu lui 
6

Rachel dirige le culte.

Ronald et Rachelle

Pouvoir des Fleurs
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montre le chemin et peu de 
temps après elle a appris que 
son fleuriste local préféré, un 
ami à elle, avait besoin de 
fermer son magasin. Ils se sont 
rencontrés et Rachelle a acheté 
la boutique. Par la suite, elle a 
quitté son travail en entreprise 
et est devenue la présidente 
propriétaire de Pouvoir des 
Fleurs. 

Rachelle a toujours exercé un 
ministère au sein de l’église.
Ces derniers temps, Rachelle 
a remplacé un pasteur en 
congé sabbatique à Hochma, 
une communauté de MCEC, à 
Montréal.  

« J’ai arrêté d’avoir peur et 
commencé à faire confiance à 
Dieu, dit-elle. Je me suis rendu 
compte que tout ce que je dois 
faire, c’est de demander à Dieu 
s’il veut que je fasse ça ».

Rachelle a eu certaines 
hésitations quand elle a pensé 
à accepter le rôle de pasteure 
par intérim, mais elle a suivi la 
direction de Dieu et a accepté 
cette position pour une durée 
de six mois. 

 « Le premier jour que j’ai 
animé la célébration liturgique 
avec Hochma, je me suis sentie 
chez moi, affirme-t-elle. Ce 
fut une bonne expérience. 

J’aime voir comment Dieu 
reste le même, même si nous 
l’adorons avec des outils ou des 
expressions différentes. »

Rachelle se réunit 
régulièrement avec implanteurs 
d’églises de MCEC et elle 
fait partie du programme de 
transition vers le ministère 
(TiM) pour les pasteurs désirant 
servir à MCEC. « Quand je 
rencontre des pasteurs issus 
de différents contextes et que 
je vois combien ils aiment le 
Seigneur, je me sens vraiment 
encouragée. Ça me rappelle 
mon expérience à Atlanta, 
confie-t-elle. J’aime le fait de 
pouvoir adorer ensemble et 
travailler ensemble.

La transformation a eu lieu dans 
la vie de Rachelle de manière 
inattendue et elle continuera 
de se faire à l’avenir. « Ma tâche 
est de laisser la transformation 
entre les mains de Dieu et ne 
pas essayer de vouloir savoir 
comment la faire moi-même 
», affirme-t-elle. Elle souffre 
toujours d’un lupus, mais cela 
ne l’arrête pas. Elle continue à 
servir la communauté de RBD 
et à créer de beaux bouquets de 
fleurs dans son magasin tout en 
demandant toujours à Dieu : « 
Est-ce bien ça que tu veux que 
je fasse? » Ensuite, elle suit la 
direction de Dieu.



Une fleur se cache dans le 
bourgeon

«Une fleur se cache 
dans le bourgeon, un 
pommier dans une 

graine; la promesse de papillons se 
cache dans le cocon! Dans le froid 
et la neige, le printemps attend 
un nouveau jour qui restera caché 
jusqu’au moment propice, toutes des 
choses que seul Dieu peut voir. »
 
Nous avons chanté ce cantique, 
simple et profond en même temps, 

écrit par Natalie Sleeth lors du 
rassemblement général annuel de 
Mennonite Church Eastern Canada 
(MCEC). 
 
Sleeth avait le don de pouvoir 
écrire des textes sur des sujets 
théologiques complexes tout 
en les rendant compréhensibles 
pour tous. Même si ce chant a fait 
souvent partie de funérailles ou 
de commémorations à cause de 

Ann L. Schultz
Responsable par intérim de  
l’équipe exécutive
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Les priorités stratégiques

Naviguer dans le changement :
Favoriser une culture 
d’apprentissage, d’innovation et 
d’adaptabilité 

Développer les leaders : 
Renforcer le leadership et 
équiper la foi.

Discipulat intergénérationnel : 
Collaborer avec les Églises et  
les partenaires dans la 
formation de disciples et la 
formation de la foi. 

Embrasser la diversité :  
Inviter et mettre au défi l’Église 
d’explorer la variété et la 
richesse du peuple de Dieu. 

Rechercher la paix et la justice: 
Soutenir les Églises et leur 
donner les moyens de s’engager 
dans les questions de paix et de 
justice.

l’idée directrice « notre fin est notre 
commencement », je crois que les 
paroles décrivent le cheminement 
de MCEC avec grâce et émotion 
car il s’agit d’un cheminement de 
transformation. 
 
Tout au long de ces dernières 
années, le personnel et le conseil 
de MCEC vous ont écouté, vous, 
membres de l’Église, afin de 
connaître les priorités que vous avez 
pour les prochaines années. 
 
Par le biais du processus « 
Imagination et courage », nous 
avons défini cinq priorités 
stratégiques : faire face aux 
changements, développer des 
leaders, soutenir les communautés 
intergénérationnelles avec un accent 
sur les jeunes et les jeunes adultes, 
accepter la diversité et chercher la 
paix et la justice. C’est à partir de 
ces priorités que nous avons défini 
ensuite une vision d’ensemble pour 
MCEC qui nous guide maintenant 
dans la définition de la direction à 
prendre pour les cinq ans à venir : 
nous laisser transformer par l’amour 
de Dieu, nous laisser inspirer par 
l’espérance que nous trouvons 
en Jésus et nous laisser appeler 
à l’action par le pouvoir du Saint 
Esprit.  
 
Vous allez recevoir bientôt le 
numéro de printemps de Sprout. 
Nous nous sommes centrés sur 

des histoires de transformation 
partageant ainsi les différentes 
façons dont nous sommes 
transformés par l’amour de Dieu, 
à l’échelle locale, nationale et 
internationale. 
• Vous trouverez de l’inspiration 

dans le travail réalisé par Bock 
Ki Kim et Sook Kyoung Park, 
membres de International 
Witness en Corée du Sud. 

• Vous pourrez réfléchir à 
la manière dont Rachelle 
Desmosthene, une femme 
d’affaires haïtienne, à la fois 
fleuriste et pasteure de l’Église 
de Dieu Réparateur des Brèches, 
a été transformée et à la manière 
dont son travail est en train de 
transformer les autres. 

• Un article de Norm Dyck sur 
son expérience récente comme 
leader d’un voyage d’études 
aux Philippines vous montrera 
comment il a été transformé 
par tout ce qu’il a appris sur 
nos partenaires aborigènes de 
cet endroit-là et comment cette 
expérience l’a fait réfléchir à 
notre histoire, au Canada. 

 
Dans l’esprit du Dieu qui nous 
transforme, qui nous inspire et 
qui nous appelle à l’action par le 
pouvoir de son Saint-Esprit, prions 
avec confiance que « l’avenir viendra 
du passé, il restera caché dans le 
mystère jusqu’au moment propice, 
seul Dieu peut le connaître. »
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D’où viennent notre 
transformation, notre 
inspiration et notre appel?
L’Épître aux Hébreux affirme que 
Jésus n’a pas de comparaison 
possible. Il est Dieu vivant, grand 
prêtre éternel, roi éternel et 
rédempteur de l’humanité. L’auteur 
de ce texte emploie l’image d’une 
course difficile devant les croyants 
comme une métaphore décrivant 
leur situation. Il s’agit d’un appel à 
porter chacun sa croix et à marcher 

vers le calvaire où est crucifié tout 
ce qui est opposé à la volonté 
éternelle de Dieu. 

Pourquoi faut-il insister sur la 
transformation totale de notre être 
pour nous adapter à la course au 
lieu de vouloir changer la course 
elle-même pour qu’elle s’adapte 
à notre situation? Pourquoi 

10

Fanosie Legesse
Responsable de la mission  
interculturelle



insistons-nous sur l’inspiration, la 
force et le courage pour continuer 
notre cheminement et pour garder 
la cohérence dans nos pratiques 
spirituelles malgré toutes les 
difficultés? Pourquoi croyons-nous 
que notre relation d’alliance avec 
Dieu et entre nous constitue un 
appel pour la vie et non seulement 
un engagement temporaire? 

Nous appartenons au peuple de 
l’alliance de Dieu. 
 
Nous nous identifions avec les 
personnes mentionnées en Hébreux 
11, et avec les croyants qui leur 
ont succédé. Nous appartenons à la 
compagnie de tous ceux et celles 
qui, dans l’Ancien et le Nouveau 
Testaments, ont sincèrement suivi 
Dieu. Nous appartenons aux pères 
de l’Église qui n’ont jamais quitté le 
chemin de Jésus, malgré toutes leurs 
souffrances. Notre identité est reliée 
à celle des croyants anabaptistes 
qui ont choisi le chemin de paix des 
disciples.

Suivant l’exemple de ce pèlerinage 
sacré, nous choisissons de laisser 
l’Esprit-Saint transformer nos vies 
en permanence. Nous trouvons de 
l’inspiration dans les histoires de 
ceux et celles qui ont parcouru le 
même chemin avant nous. Nous 
savons que grandir ensemble pour 
ressembler de plus en plus à Jésus 
Christ n’est pas qu’un choix, mais un 
appel pour la vie. 

Nous connaissons la joie qui  
découle de notre voyage ensemble. 
 
L’auteur de l’Épître aux Hébreux 
nous offre une vue à vol d’oiseau 
de la fidélité de celles et ceux qui 
ont emprunté ce chemin avant 
nous. La biographie des croyants 
qui ont décidé de faire confiance 
à Dieu nous montre que leur 
récompense est la joie éternelle 
d’être en présence de Dieu. Les 
gens s’attendaient à un réponse 
de style « un œil pour un œil » 
de la part de Jésus quand il a été 
crucifié. En revanche, il a prié pour 
les hommes qui l’avaient cloué sur 
la croix. Pourquoi? Parce qu’il savait 
quelle joie énorme découlerait 
de cette agonie et il nous appelle 
maintenant à le suivre dans cette 
souffrance qui amène la joie. 

J’ai eu le privilège de voir le courage 
que les croyants ont montré lors 
des persécutions pendant le régime 
communiste d’Éthiopie. Abebe était 
un grand ami de mon grand-père 
qui déclarait sans hésiter sa foi en 
Jésus Christ à tout le monde. Moins 
d’un an après avoir découvert la 
foi, des miliciens du gouvernement 
l’ont arrêté, menotté et traîné sur un 
chemin rural à la vue des villageois. 
Ils l’ont fait parce qu’Abebe refusait 
de renier sa foi en Christ. Au 
contraire, il proclamait :  « Seigneur 
Jésus, je me réjouis que tu m’aies 
donné la possibilité de me joindre à 
toi dans ta souffrance. Maintenant je 

comprends encore mieux ce que tu as 
fait pour moi sur la croix. » 

Il est grand temps pour nous 
maintenant de prendre notre foi au 
sérieux et de porter notre regard vers 
l’histoire de notre communauté de 
foi biblique, vers les premiers leaders 
de l’Église et vers la communauté 
d’alliance anabaptiste. Renouvelons 
donc notre alliance avec Dieu et 
entre nous alors que nous continuons 
à avancer ensemble dans le chemin 
menant au ciel. 
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« Grandir ensemble pour ressembler 
de plus en plus à Jésus Christ n’est 
pas qu’un choix, mais un appel pour 
la vie. »



Chemins inattendus
Voyage en Corée du Sud

«Parfois, Dieu nous joue 
des tours et il nous 
guide vers des chemins 

complètement inattendus qu’il 
nous a préparés », dit Bock Ki 
Kim, travailleur pour MC Canada 
International Witness en Corée du 
Sud. Bock Ki et sa femme, Sook 
Kyoung Park, ont trouvé que leur 
vie est complètement différente de 
celle qu’ils avaient imaginée. 

Bock Ki n’avait jamais planifié de 
devenir mennonite, mais d’étudier 
l’architecture paysagère en 
Amérique du Nord. Pourtant, alors 
qu’il faisait son doctorat, il a fini 
par étudier la théologie au Collège 
biblique mennonite de Canada. 
Plus tard, Bock Ki, Sook Kyoung et 
leur famille ont déménagé vers 
Elkhart, IN, pour qu’il puisse faire 
sa maîtrise professionnelle en 
théologie (Master of Divinity) dans 

Mon appel est 
venu de l’extérieur, 

pas d’une voix 
intérieure. 
- Bock Ki Kim

12



le Séminaire biblique mennonite. 
« Parfois, Dieu bouscule nos vies 
de manière positive », dit-il. 

Lorsqu’ils sont retournés au 
Canada, Sook Kyoung a fait du 
bénévolat dans un quartier 
défavorisé de Toronto. « Quand 
j’ai demandé à Dieu ce qu’il 
voulait que je fasse, j’ai eu l’idée 
que je pourrais travailler dans 
le domaine de la petite enfance. 
» Elle a donc suivi un cours 
intensif et s’est présentée ensuite 
à un entretien d’embauche. 
Pendant l’entrevue, elle a 
reconnu que son point faible 
était l’anglais, mais elle a affirmé 
qu’elle aimait profondément les 
enfants. Le gérant était ravi de 
trouver quelqu’un qui s’intéresse 
aux enfants et a pensé que 
l’apprentissage de la langue 
s’ensuivrait tranquillement. 
 
Quant à leur appel ver la Corée 
du Sud, ils ne s’y attendaient 
pas non plus. Tim Froese, qui 
travaillait avec MC Canada, leur 
a lancé le défi de considérer la 
possibilité de retourner chez 
eux comme travailleurs pour 
International Witness. « Mon 
appel vers la Corée du Sud est 
venu de l’extérieur, pas d’une voix 
intérieure, explique Bock Ki. Ce 
sont les propos de Tim qui nous 
ont fait réfléchir à la possibilité 
de retourner en Corée du Sud. » 

À leur retour, Sook Kyoung 
a eu la surprise de trouver 
la transition difficile. Sook 
Kyoung a eu du mal à voir 
ce que Dieu voulait qu’elle 
fasse dans ce pays. Mais son 
amour envers les enfants et 
son talent pour établir des 
relations avec les gens étaient 
grands. 
 
Sook Kyoung a partagé sa 
vision avec sa église, Jesus 
Heart Churchpar rapport à son 
travail comme éducatrice. Bock 
Ki et elle-même ont demandé 
à la communauté de prier pour 
l’aider à discerner sa vocation. 
Il s’agissait d’une nouvelle 
expérience aussi bien pour 
eux que pour les membres de 
l’Église.  
 
Pendant les semaines 
suivantes, un plan est apparu 
et Sook Kyoung a commencé 
une petite entreprise 
d’enseignement de l’anglais. « 
Ce fut un moment inoubliable 
pour nous et pour la 
communauté de foi, explique 
Bock Ki. Nous n’avions 
jamais pratiqué ce type de 
discernement collectif avant. 
Écouter les frères et sœurs 
est une manière importante 
d’écouter Dieu. Ce fut un 
moment de transformation. »
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Bock Ki éduque et forme des leaders.

Les enfants étudient après l’école.

Sook Kyoung enseigne l’anglais et 
l’éducation à la paix.
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Sook Kyoung travailler comme professeure privée 
d’anglais et dirige un programme parascolaire où elle 
enseigne l’anglais et offre une formation pour la paix 
aux enfants et aux jeunes. « Selon moi, Dieu m’a appelée 
à travailler avec les enfants, dit Sook Kyoung. Je ne fais 
pas qu’enseigner l’anglais, mais j’apprends aux enfants à 
se respecter et à s’intéresser les uns aux autres. » 

Bock Ki est pasteur dans une église pour la paix et une 
ressource concernant le pacifisme et la transformation 
des conflits. Il a déjà traduit 35 livres sur l’anabaptisme 
et la théologie de la paix, et il a aidé à fonder le Journal 
anabaptiste coréen. « Je n’ai jamais pensé que je serais 
traducteur, mais Dieu m’a fait son instrument et m’a 
aidé à le suivre dans ce chemin, explique-t-il. J’ai été 
transformé par l’expérience. »

Bock Ki travaille dans le domaine de la justice 
réparatrice. « Au fil des cinq dernières années, ma 
vie a changé, dit-il. L’appel inattendu de Dieu a été 
tout un défi pour moi. » Il s’occupe de la formation 
d’animateurs qui vont ensuite travailler dans le domaine 
de la médiation, la violence domestique et la justice 
réparatrice. 
 
« Il est merveilleux de voir comment Dieu nous a guidés 
et comment il continue de le faire où qu’on aille et quoi 
qu’on fasse, affirme Sook Kyoung. 
 
« Nous restons ouverts et prêts à écouter Dieu, ajoute 
Bock Ki. Nous le suivrons où qu’il nous envoie. » 
 
Bock Ki et Sook Kyoung ont passé déjà dix ans en Corée 
du Sud à travailler pour Witness. Bock Ki explique,  « 
Quand Dieu nous a montré son plan il y a dix ans, nous 
comprenions à peine, mais maintenant nous voyons 
et nous savons qu’il s’agissait, et qu’il s’agit, de la 
transformation que Dieu apporte à nos vies. » 
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L’image d’une tremblaie a été utilisée lors de 
l’Assemblée annuelle de l’Église du MCEC. 

Les trembles sont des arbres multiples reliés par 
un système racinaire unique. Comme les trembles, 
chaque congrégation du MCEC appartient à une 
communauté de foi vivante. N’est-ce pas merveilleux ?

Nous sommes 106 congrégations, et pourtant nous 
sommes aussi une seule église. Nous partageons 
un système de racines qui nous nourrit tous et aide 
chaque congrégation à s’épanouir et à prospérer.

 
Comment entendons-nous l’appel de Dieu 
à construire une forêt de congrégations 
prospères et saines dans le MCEC ?
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Défi vidéo du MCEC 
Voici votre invitation !

Nous avons pensé qu’il serait 
amusant d’offrir un regard 
exclusif de l’intérieur sur notre 

enthousiasme à servir aux côtés des 
congrégations et de nos nombreux 
et merveilleux partenaires, alors que 
nous sommes transformés, inspirés 
et appelés. Scannez le code QR pour 
regarder notre vidéo ! 
 
Comment êtes-vous transformés, 
inspirés et appelés dans votre église?  

Voici votre invitation !

Réalisez votre propre vidéo 
en partageant ce qui vous 
enthousiasme. Comment êtes-vous 
transformé ? Où puisez-vous votre 
inspiration ? Que vous sentez-vous 
appelé à faire ?

Contactez Lisa Williams @ 
lwilliams@mcec.ca pour soumettre 
votre vidéo et la partager avec la 
communauté MCEC.

15
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Assemblée annuelle de l’Église  
Transformé. Inspirés. Appelé. 
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Nous nous sommes réunis en tant 
que famille de foi pour célébrer 
le culte lors de l’Assemblée 

annuelle de l’Église en avril. Les 
orateurs et les panélistes nous ont 
rappelé que nous sommes entourés 
d’une grande nuée de témoins de la 
course qui nous est proposée - cette 
vie de foi. 

Nous avons accueilli deux églises et 
leurs pasteurs, Jésus-Christ Appelle 

Tous et Église Bethésda Mennonite de 
Saint-Hyacinthe, et célébré avec deux 
églises, Hochma et Shalom Worship 
and Healing Centre, qui sont devenues 
membres à part entière.  

Nous avons approuvé un plan de 
dépenses qui combine les dons du 
passé et les dons du présent dans 
une vision pour le ministère futur. La 
liste des bénévoles du MCEC, avec 
plus de 60 postes, a été approuvée. Le 

Fonds d’initiatives pour l’héritage 
a été célébré alors qu’une nouvelle 
approche est en cours d’élaboration.
 
Au cours de l’année à venir, le 
MCEC continuera à s’appuyer sur 
ses priorités stratégiques avec de 
nouveaux projets passionnants 
dans les domaines de la jeunesse, 
des jeunes adultes, de la formation 
intergénérationnelle à la foi et du 
développement du leadership.  
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Assemblée annuelle de l’Église  
Transformé. Inspirés. Appelé. 
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• Le MCEC a engagé le Centre 
for Community Based Research 
pour nous aider à répondre à la 
question de savoir comment nous 
pourrions soutenir le ministère et 
la formation à la foi des jeunes et 
des jeunes adultes. 

• Nous sommes impatients de 
découvrir ce que la prochaine 
génération de leaders a à nous 
apprendre, alors que nous offrons 
des subventions aux jeunes 

et aux jeunes adultes qui 
explorent le ministère et les 
stages missionnaires. 

L’Église mennonite de l’est du 
Canada est une communauté 
diversifiée transformée par l’amour 
de Dieu. inspirée par l’espoir que 
nous trouvons en Jésus et appelée 
à l’action par la puissance du Saint-
Esprit.

« J’ai apprécié 
l’opportunité de 
discuter avec d’autres 
personnes sur des 
sujets importants et 
de savoir que nous 
ne sommes pas seuls 
face. »

- Participant de l’ACG



Rouviennent, cherchent 
la paix et renouvellent 
espoir
L’air brumeux des montagnes 

offrait un répit rafraichissant 
de la chaleur et de l’humidité 

de Davao.  
 
Notre voyage aux Philippines 
organisé par Mennonite Church 
Canada aux fins d’apprentissage 
(constitué dans son intégrité par des 
participants de MCEC) nous amenait 
à la rencontre des trois dernières 

communautés autochtones 
associées à Peacebuilders 
Community Incorporated (PBCI), le 
ministère de International Witness 
dirigé par Dann et Joji Pantoja.  
 
Lorsque nous approchions 
lentement les territoires ancestraux 
des Bagobo Tagabawa, au Mont Apo, 
chaque tournant nous offrait une 
vue extraordinaire des montagnes 
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Norm Dyck
Responsable de la mission

Monument Rano : La feuille morte - elle est 
plus grande que nous tous. 



Combien de 
monuments là nous 
devrons bâtir au 
Canada avant que 
l’histoire puisse 
se transformer 
de douleur et 
souffrance en espoir 
et relations de paix.

et des vallées couvertes par une 
végétation luxuriante.  
 
Le moteur de la camionnette 
gémissait pendant qu’on montait 
la dernière pente raide nous 
conduisant ver Balay Kasunayan, « 
Maison de paix. » Les nuages aussi 
étaient au rendez-vous, roulant 
lentement au point de rencontre 
qui nous accueillait dans cet « 
espace ténu ».  
 
Quand on nous a demandé de 
commenter ce que nous éprouvions 
à ce moment-là, je me suis 
demandé si ce lieu nous donnait 
une idée de l’apparence du paradis 
: un lieu d’une paix profonde, mais 
aussi un lieu contenant une grande 
souffrance.   
 
Une femme très âgée nous a 
rejoint pour nous raconter son 
expérience de la massacre de Rano 
pendant laquelle 39 membres de la 
communauté aborigène avaient été 
assassinés, y compris son mari et 
quatre enfants. Tout de suite après, 
notre groupe a été invité à gravir 
les marches menant au mémorial 
construit pour que les gens s’en 
souviennent, cherchent la paix et 
renouvellent leur espoir.   
 
Dann et Joji Pantoja, travailleurs 
pour Witness, habitent Mindanao, 
aux Philippines, depuis plus de 
quinze ans. Ils construisent des 

relations et partagent un modèle pour 
bâtir la paix enraciné en Jésus.  
 
Leur ministère traverse maintenant 
un temps de transition alors que 
les Pantoja passent le flambeau 
du leadership aux jeunes leaders 
autochtones. 
 
Nous espérons que ces relations 
bien établies avec des communautés 
aborigènes seront pour nous une 
occasion d’apprentissage alors que 
nous devons encore composer avec la 
douleur et la souffrance découvertes 
ensevelies dans les terrains des 
pensionnats autochtones dans notre 
pays.  
 
La brume restait suspendue sur le 
monument à la forme d’une feuille 
morte sur une croix en béton. En lisant 
les noms des personnes décédées 
gravés sur une pierre commémorative, 
je me suis demandé combien de 
monuments comme celui-là nous 
devrons bâtir au Canada avant que 
l’histoire de nos frères et sœurs 
des Premières Nations puisse se 
transformer de douleur et souffrance 
en espoir et relations de paix. 
  
Ensemble, MCEC est appelé à incarner 
le ministère de réconciliation de Dieu 
envers toute sa création. Ainsi soit-il.
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Monument Rano : La feuille en 
germe - en forme de colombe - 
symbolise la paix et la vie nouvelle. 



MCEC
201-50 Kent Ave

Kitchener, ON  N2P 3G1
www.mcec.ca

Les histoires contenues dans Sprout ne représentent qu’une petite partie de ce que 
Dieu fait en MCEC. Vos prières, vos mots d’encouragement, vos dons et vos dons de 
temps sont à l’arrière-plan de chaque histoire. Ensemble, nous sommes transformés 

par l’amour de Dieu, inspirés par l’espoir que nous trouvons en Jésus et appelés à l’action 
par la puissance du Saint-Esprit. 
 
Pour faire un don financier, veuillez envoyer un chèque par la poste à l’adresse ci-dessous, 
scanner le code QR, visiter notre site Web à l’adresse www.mcec.ca/giving/Sprout ou 
effectuer un virement électronique à l’adresse financeoffice@mcec.ca, en désignant votre 
don comme “Sprout Summer 2023.” Merci de soutenir le MCEC !


